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Resumo: Este estudo tem como objetivo avaliar a importância de fatores sócio-
culturais e institucionais de âmbito regional sobre o investimento direto externo (IDE) 
na Região Sul do Brasil, através de uma pesquisa de campo junto a empresas de 
capital estrangeiro. Com base num modelo econométrico de corte transversal, 
buscou-se avaliar o impacto de fatores institucionais e sócio-culturais na decisão de 
localização de Empresas Multinacionais (EMNs) na região. Os resultados da 
estimação do modelo indicam que o IDE está diretamente associado com um alto 
nível de índice de desenvolvimento humano (IDH), um alto grau de concentração 
industrial e um valor elevado de salário. Por fim, pode-se afirmar que as EMN 
pesquisadas apresentam em média uma alta taxa de inversão (crescimento de 
13,5% ao ano). Conclui-se, com base nas informações da amostra e na estimação 
dos determinantes do IDE, que variáveis de natureza sócio-culturais (capturadas 
pelo IDH) são relevantes na atração de EMN para a região sul do país.  
Área temática: Gestão Internacional e aspectos multiculturais. 
Palavras-chave: Investimento direto externo, instituições, determinantes, Empresas 
Multinacionais. 
 
Résumé : Le présent travail évalue les déterminants de l’investissement direct 
étranger (IDE) des petites et moyennes entreprises multinationales (PME) 
brésiliennes. L’objectif premier de l’étude porte sur l’examen des spécificités locales 
et des variantes microéconomiques et institutionnelles en tant que facteurs 
déterminants de l’IDE. L´analyse empirique des principaux déterminants de 
l´investissement d´entreprises multinationales au Brésil est basée sur une recherche 
de terrain, avec des entretiens réalisés dans 26 entreprises situées dans la région 
Sud du Brésil. Sur la base d’un modèle économétrique en coupe transversale, sont 
évalués les effets des facteurs microéconomiques et institutionnels sur la décision 
d’investir des PME multinationales. Les variables de concentration industrielle, 
l’indice élevé de développement humain et le peu d’importance donnée aux bas 
salaires se sont montrés statistiquement significatifs et en accord avec les 
hypothèses du modèle. Dans le premier cas, un taux élevé d’investissements est 
directement associé à la grande importance attribuée à la concentration industrielle 
et à la proximité avec d’autres entreprises de la chaîne productive. Pour la seconde 
variable, le résultat indique que l’investissement est positivement influencé par un 
niveau élevé de développement régional. Enfin, le résultat de l’estimation du modèle 
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a montré que les entreprises attribuaient peu d’importance aux bas salaires au 
moment de décider des localisations d’investissements. 
Champ thématique : Gestion internationale et aspects multiculturels. 
Mots-clés : Investissement Direct Externe, institutions, déterminants, entreprises 
multinationales. 
 
 
 
1. Introduction 
 

Le modèle de localisation et la nature des activités d´entreprises 
multinationales (EMNs) révèlent certaines caractéristiques qui n´ont pas été 
systématiquement évaluées par les théories traditionnelles de Négoces 
Internationaux. Dans certaines industries, notamment celles qui sont intensives en 
connaissance et technologie caractérisées par les rapides changements 
technologiques, les EMNs tendent à concentrer leurs activités dans un petit nombre 
de localités d´un même pays (UNCTAD, 2001; NACHUM et KEEBLE, 2000), et, 
surtout, à proximité des entreprises locales. L´observation du phénomène suggère 
que les activités de ces EMNs, surtout de petites et moyennes tailles, sont fortement 
liées aux entreprises organisées localement sous forme d´agglomération. Ce qui 
permet de suggérer que cette stratégie de localisation est basée sur le potentiel 
d´avantages dérivant de la proximité d´autres entreprises et que, la formation d´un 
cluster doit représenter un facteur important dans la définition du degré d´attraction 
des localités en matière de captation de nouveaux projets d´investissement. 

Depuis les travaux d´Alfred Marshall (1890), les avantages géographiques 
découlant de la proximité des entreprises entre elles-mêmes ont été largement 
mentionnés par la littérature économique. De tels avantages résultent de l´ 
accroissement du degré de spécialisation, des profits de la production industrielle de 
grande échelle et de l´innovation technique et organisationnelle. Les études dans ce 
domaine ont montré que les relations inter-entrepreneuriales, l´ existence 
d´institutions d´appui et infrastructure sur un territoire gégraphiquement limité 
peuvent donner origine à plusieurs formes d´ externalités localisées qui sont 
extérieures aux entreprises individuelles, mais internes au cluster, et qui sont 
nécessaires au fonctionnement compétitif des entreprises qui en font partie. 

L´application de ces idées pour l´explication des décisions de localisation des 
projets d´investissement et de croissance des entreprises et leur performance dans 
ces localités est récente. D´autant que , les modèles de localisation intra- pays, les 
forces qui les poussent et leurs conséquences pour la compétitivité des 
organisations ont été presque ignorés par la théorie de Négoces Internationaux. Ce 
n´est que récemment que des spécialistes de ce domaine (Porter, 1990; Dunning, 
1998 ; Schmitz, 2004) ont commencé à introduire des idées relatives à 
l´enchainement entre les entreprises et à l´intégration de certains actifs dans des 
localisations particulières dans leurs modèles et paradigmes. 

Le présent article traite de l´examen des déterminants de l´investissement 
direct externe (IDE) dans la région sud du Brésil. Le centre de l´étude est dirigé donc 
vers les spécificités locales de cette région et vers les variantes micro-économiques 
et institutionnelles comme facteurs déterminants de l´IDE. D´autre part, une grande 
partie des études sur les déterminants de l´IDE mettent en relief l´examen des 
stratégies et des déterminants d´investissement des grandes Entreprises 
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Multinationales. Cet abordage est surtout courant entre les chercheurs en fonction de 
la disponibilité de données statistiques et de séries temporelles sur leurs activités 
financières. Les modèles à la base de grande partie de ces études traite de l´examen 
des faits macro-économiques que déterminent la décision d´investir, utilisant des 
variables comme différences de taux d´intérêt, variation du taux de change du pays 
récepteur et frais en infrastructure, entre autres, et qui ont été indiqués comme 
déterminants des flux d´investissement des EMNs entre les nations. 

Cependant, plusieurs travaux plus récents cherchent à évaluer les facteurs 
micro-économiques et institutionnels pour souligner l´importance de la qualité de 
développement économique  régional dans la détermination de la stratégie 
d´investissement d´ EMNs. Par ce biais, le présent travail met en relief un ensemble 
de variantes microéconomiques et institutionnelles pour expliquer la stratégie 
d´investissement d´Entreprises Multinationales de petite et moyenne taille. L´objectif 
du présent article est, donc, l´analyse de ces déterminants dans la région sud du 
Brésil, surtout concernant l´importance de facteurs locaux d´ordre économique et 
socio-culturel.   

L´article sera distribué en quatre sections, outre l´introduction. Dans la section 
deux, on propose un modèle théorique  d´ IDE, soulignant des facteurs micro-
économiques et des aspects socio-économiques et institutionnels de la région 
hospitalière de l´ IDE. Dans la section trois, on présente les évidences empiriques du 
modèle, à travers une analyse économétrique qui a pour but d´estimer l´ importance 
des facteurs déterminants de l´IDE, comme ils ont été soulignés dans le modèle. La 
source de données pour la présente étude est originaire d´une recherche de champ 
réalisée entre EMNs installées dans la région Sud du Brésil. La section quatre 
présente les principales conclusions de l´étude. 
 
 
2. Déterminants régionaux et institutionnels de l´Investissement Direct Externe 
(IDE): Le modèle théorique 
 

Les études théoriques sur l´importance et le rôle des régions dans l´économie 
globale montrent deux importantes tendances de la globalisation. En premier lieu, 
dans l´économie globale, de plus en plus, la proximité régionale et les avantages 
compétitifs régionaux sont considérés des facteurs importants dans la définition des 
modèles de la compétitivité internationale des entreprises et de l´efficacité 
économique des régions. De cette façon, la globalisation ne représente pas une 
dépréciation ou une élimination des spécificités locales et régionales, mais, plutôt, 
elle permet de les valoriser, de telle sorte que la géographie de la nouvelle économie 
mondiale est centrée de plus en plus sur le rôle des régions dans la détermination de 
la compétitivité internationale. 

En deuxième lieu, parce que l´importance et le rôle de la proximité 
géographique et des spécificités institutionnelles sont en pleine expansion, les 
régions ont assumé une plus grande importance dans la définition des processus de 
développement, de telle sorte que la globalisation n´implique pas nécessairement la 
réduction du rôle des agents politiques régionaux dans la détermination du 
développement économique local (Messner, 2002). Dans ce sens (Schmitz, 2000), il 
est possible de  distinguer trois grands domaines de discussion qui convergent pour 
mettre en évidence la croissante importance des régions dans l´économie mondiale. 
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Le premier domaine est représenté par la New Economic Geography  et qui a 
commencé avec les travaux de Krugman (1991 et 1995) et Krugman et Venables 
(1995). Dans ces travaux , ce qui est mis en relief c´est l´importance des facteurs 
spatiaux dans la détermination de la dynamique du développement économique, les 
transformant en  partie centrale de l´agenda de mainstream de l´économie. Plus tard, 
dans les années 1990, cette approche a été approfondie pour incorporer les 
catégories et modèles d´interprétation qui ont eu leur origine dans les théories de 
géographie économique, mettant en évidence l´importance de l´ efficacité collective 
et les relations basées sur la confiance pour le développement de clusters locaux 
(Schmitz, 1995; Meyer Stamer, 1998). 

Le second domaine est représenté par les études de Porter (1990; 1998; 
2001), où l´ abordage est, plutôt, concentrée sur l´importance des clusters dans les 
processus effectifs de développement. Dans cette approche, les avantages 
compétitifs dans l´économie globale sont définis ayant comme base le degré de 
densité des relations entre entreprises dans une région déterminée. Dans ce sens, la 
compétitivité apparait moyennant des tensions entre compétiteurs locaux et les 
relations de synergie entre les entreprises et leurs réseaux de fournissement. 

La théorie de la compétitivité systémique représente le troisième domaine de 
discussion, où elle met en évidence l´importance des réseaux de relation entre les 
entreprises et leur ambiance institutionnelle pour le développement d´avantages 
compétitifs spécifiques aux entreprises et la compétitivité systémique dans les 
régions. La discussion se concentre sur les structures de gouvernement et les 
processus d´innovation dans des localités spécifiques comme les facteurs-clé de la 
compétitivité internationale (Meyer Stamer, 2001). 

Un des éléments communs à tous ces abordages est l´importance donnée 
aux interactions intra-régionales et les relations entre les entreprises et leur 
ambiance institutionnelle. Par ce biais, le développement économique local et le rôle 
des agents locaux dépendent en grande partie de leur capacité d´utiliser la 
coopération intra-régionale pour répondre aux défis de la globalisation (Messner, 
2002). 

Utilisant le paradigme éclectique comme modèle théorique (Dunning, 2001) et 
les approches de la Nouvelle Economie Institutionnelle, on cherche à évaluer dans 
quelle mesure les économies résultantes de la proximité des organisations d´un 
cluster d´entreprises, le degré de développement local et les facteurs institutionels, 
leurs avantages de propriété, leurs choix des modalités de  réponse aux besoins 
d´un marché déterminé et les avantages de localisation où elles opèrent infulencent 
directement la décision d´ investir des petites et moyennes entreprises 
multinationales. 

De cette manière, le modèle théorique, à la base de ce travail, cherche à 
distinguer les relations conceptuelles et opérationnelles entre l´IDE et le niveau de 
développement économique local. Le modèle montre, comme indiqué ci-dessous, 
que l´explication de l´intensité et  la stratégie de l´IDE des petites et moyennes 
entreprises multinationales dépendent de trois ensembles de facteurrs: facteurs 
spécifiques à la firme, où les avantages de propriété, de localisation et 
d´internalisation, comme définis dans le paradigme éclectique de Dunning, 
représentent les éléments principaux dans la détermination de l´intensité et la 
stratégie d´investissement des Entreprises Multinationales. Le second ensemble est 
représenté par les facteurs systémiques, qui traitent surtout le rôle de clusters et 
concentration industrielle et le niveau de développement économique de l´ambiance 
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de localisation de l´investissement. Le troisième ensemble de facteurs cherche à 
mettre en évidence l´importance de l´ambiance institutionnelle dans la décision de la 
localisation de l´investissement. 
 

 
Figure 1 : Le modéle des déterminants de l´IDE des PME 
 
2.1 Abordage du paradigme éclectique 
 

Le point de départ de la théorie moderne d´investissement, distinguant des 
facteurs macroéconomiques et entrepreneuriaux, a été donné para le travail de John 
Dunning dans les années 1970. Dunning propose un modèle consistant d´explication 
des motifs d´internationalisation et investissement des entreprises multinationales, 
lequel est connu comme ``paradigme éclectique``. L´examen du débat sur l´IDE basé 
sur les activités développées par les EMNs, la période qui commence dans les 
années 1970 et qui s´étend jusqu´à la fin des années 1980 représente une référence 
fondamentale pour comprendre les modèles de l´ IDE. Pendant cette période, la 
plupart de la production intellectuelle dans le domaine de négoces internationaux 
s´intéresse au rôle des EMNs comme agents de réalisation de l´IDE, et surtout, aux 
raisons pour lesquelles ces entreprises décidaient d´ étendre leurs activités 
d´agrégation de valeur hors de leurs pays d´origine. Les questions examinées dans 
cet abordage étaient essentiellement les suivantes : ce qui distingue les EMNs ? et 
pourquoi les entreprises constituent leurs sièges dans un pays et préfèrent 
développer des activités de valeur additionnelle dans d´autres pays, au lieu d´établir 
des accords contractuels ou de partenariats avec d´autres entreprises étrangères ? 
(Dunning, 2001). 

Ainsi, la notion que l´EMN est l´institution responsable de l´IDE a eu un impact 
sur les théories des déterminants de l´investissement vue que la stratégie 
entrepreneuriale considère comme facteur d´attraction, non seulement des modèles 
basés sur demande locale, coûts et technologie, mais aussi les facteurs liés à la 
stabilité politique et institutionelle. De ce point de vue, la décision d´internalisation et 
la décision de localisation déterminent le flux de l´IDE, une fois qu´elles établissent la 
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propriété d´activité économique et sa configuration géographique (Buckley et 
Casson, 1976). 

A partir de la reconnaissance de l´identité de l´entreprise multinationale 
comme une structure fonctionnelle (et distincte du concept singulier de la firme) dans 
le processus d´investissement international, le modèle éclectique de Dunning 
propose une formulation intégrée des diverses conditions de réalisation de l´IDE. De 
ce fait, le modèle d´analyse des déterminants de l´activité de l´EMN est basé sur la 
juxtaposition de trois facteurs (Dunning, 2001). 

(i)  Les avantages compétitifs des EMNs déjà existantes ou potentielles, 
appelés de propriété (Ownership) ; 

(ii) Les avantages de localisation (locational) des pays destinataires, pour offrir 
des actifs complémentaires pour l´ attraction des IDE; 

(iii) Les avantages d´internalisation. Les entreprises qui détiennent des 
avantages spécifiques de propriété cherchent à servir le marché au moyen 
d´investissement direct et non pas à travers des mécanismes d´exportation ou 
d´autres formes d´accord non sociétaire de coopération. 
 

La dénomination éclectique du modèle se justifie par le fait que l´analyse des 
déterminants de l´IDE doit considérer les divers abordages théoriques ainsi que la 
multiplicité de la propre action des EMNs (Dunning, 2001). Les trois éléments du 
modèle de Dunning sont conçus dans deux types d´avantages liés aux stratégies de 
l´EMN: les avantages spécifiques à la firme et les avantages spécifiques au pays. De 
cette façon, les stratégies d´investissement des EMNs sont conséquences d´une 
combinaison des avantages de propriété, localisation et habileté de former des 
partenariats avec des entreprises locales. En accord avec cet abordage intégré de 
l´action des EMNs, Brewer (1993) propose la classification de l´IDE selon quatre 
principaux types de projets. 

Le premier, « market-seeking projects », traite de projets d´investissements 
tournés vers  le marché interne des pays récepteurs de l´IDE. Ce type 
d´investissement a un effet direct de substitution d´importation. Mais, en général, il 
peut s´ensuivre une situation de création de commerce, particulièrement, quand les 
nouvelles filiales installées utilisent des produits intermédiaires du pays d´origine de 
l´investissement dans son processus de production. 

Le second type de projet, désigné « efficiency-seeking projects », concerne 
les investissements tournés vers la recherche de moindres coûts de production. Soit, 
on cherche, dans ce type d´ IDE, la rationalisation d´une structure de façon à profiter 
des économies d´échelle rendues possibles grâce à la gestion unifiée d´activités 
productives géographiquement disperses. Donc, l´IDE , dans ce cas, est créateur de 
commerce au niveau de la firme, dans la mesure où il reflète une stratégie de l´ EMN 
basée sur la rationalisation de ses opérations et la spécialisation de ses filiales dans 
un seul réseau de négoces internationaux. Différent de la stratégie de market-
seeking, ces projets d´ IDE sont dirigés aussi bien vers le marché domestique que 
l´international. La stratégie des resource- seeking projects consiste à avoir accès aux 
matières- premières et à la main d´oeuvre, les deux à un coût relativement bas. Dans 
ce cas, l´IDE est en général associé au développement d´activités d´exportation de 
produits intensifs en ressources disponibles dans les pays récepteurs. 

Enfin, les projets désignés asset-seeking projects concernent le cas où les 
actifs stratégiques des entreprises étrangères sont obtenus par l´installation de 
nouvelles filiales de production, fusions, acquisitions ou opérations de joint verntures. 
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L´objectif est de garantir la réalisation de synergie avec l´ensemble d´actifs 
stratégiques déjà existants à travers d´ une structure de propriété commune pour 
agir dans des marchés régionaux ou globaux. 
 
 
 
2.2   L´abordage systémique 
 

Le second ensemble de facteurs est d´ordre systémique, où la concentration 
industrielle, la formation de clusters régionaux et sa localisation géographique 
représentent les éléments principaux qui doivent influencer significativement la 
décision de choix de la localisation et du type d´investissement qui sera réalisé. Dans 
ce sens, il est important de souligner que les études théoriques sur l´importance et le 
rôle des régions dans l´économie globale indiquent deux importantes tendences de 
la globalisation (Messner, 2002).  

D´abord, dans l´économie globale, de plus en plus, la proximité régionale et 
les avantages compétitifs régionaux sont considérés des facteurs importants dans la 
définition des modèles de la compétitivité internationale des entreprises et de 
l´efficacité économique des régions. De cette façon, la globalisation ne représente 
pas une dépréciation ou élimination des spécificités locales et régionales, mais, 
plutôt, permet de les valoriser, de sorte que la géographie de la nouvelle économie 
mondiale est centrée de plus en plus sur le rôle des régions dans la détermination de 
la compétitivité internationale. 

D´autre part, parce que l´importance et le rôle de la proximité géographique et 
des spécificités institutionnelles et des ambiances de négoces sont en pleine 
expansion, les régions ont assumé une plus grande importance dans la définition des 
processus de développement, de sorte que la globalisation n´implique pas 
nécessairement la réduction du rôle des agents politiques régionaux dans la 
détermination du développement économique local et, par conséquent dans la 
détermination de l´intensité et de la stratégie d´investissement des entreprises 
multinationales de manière générale. 

La littérature sur l´importance des institutions de développement industriel 
régional et, donc, sur les facteurs d´attraction de l´IDE, est assez vaste (Barlow, 
1999). Cependant, dans la présente étude, considérant spécifiquement les 
institutions d´appui aux négoces (en particulier entreprises multinationales), 
l´importance de ces organisations peut être exprimée par l´incitation à la coopération 
et à la concentration industrielle. A travers des actions de promotion de l´industrie 
locale et des moyens de développement régionaux, les institutions cherchent à attirer 
de nouvelles entreprises et à favoriser celles qui existent déjà. Comme 
conséquence, l´ambiance dynamique créée devient fertile pour de nouveaux 
investissements. La qualification professionnelle est un des moyens les plus utilisés 
par les institutions. La main-d´oeuvre qualifiée réduit les prix de l´entrainement et 
permet l´entrée d´industries plus intensives en capital. Stimuler des partenariats pour 
la diffusion technologique et pour la complémentarité de chaines productives aussi 
fait partie des moyens les plus efficaces. Leur mise en application stimule 
l´intégration entre les sociétés et attire de nouveaux investissements pour compléter 
la chaine de valeur, ce qui, à un certain niveau, crée les conditions favorables pour la 
formation d´un cluster industriel. 
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Selon Campus et Kinoshita (2003), quand des économies d´agglomération 
sont présentes, les nouveaux investisseurs imitent les inversions passées dans la 
décision de localisation. Par le fait de développer ses avtivités dans un cadre d´ 
intégratioin, les entreprises se bénéficient d´ externalités positives, comme 
transférence de connaissance, travail spécialisé et produits intermédiaires.  
 
2.3 Abordage institutionnel 
 
 Dans cette section on cherche à discuter l´importance de variables 
institutionnelles comme déterminants de l´attraction d´investissement direct externe 
(IDE). L´abordage est non formel (en termes mathématiques) par la propre nature 
moins conventionnelle des variables présentées. 
 
2.3.1 Culture, langue, coutumes et localisation géographique 
 
 L´influence de faits culturels, historiques et géographiques dans la localisation 
de l´IDE peut être placée dans une catégorie d´affinités bilatérales. Comme l´affirme 
Fernandez (2002), cette forme de liaison bilatérale gagne une importance croissante 
comme un motif crucial dans la décision de localisation de l´investissement étranger. 
Ces affinités sont traditionnellement plus liées aux analyses sociologiques qu´ 
économiques, mais, en grande partie, parce qu´elle sont déterminantes de 
l´efficience de la firme pendant sa période d´adaptation au pays récepteur, elles sont 
incorporées à la théorie économique. Comme le soulignent Stein et Daude (2001), le 
fait que deux pays partagent la même langue peut encourager l´investissement direct 
entre eux pour réduire les coûts de transaction (cadres étrangers apprenant la 
langue du pays recepteur, traductions, travailleurs bilingues).  

Pour mettre en evidence les différents effets que ces liens bilatéraux peuvent 
exercer sur la décision d´investissement, on a utilisé dans ce travail des fragments 
de la théorie de la firme. Selon Davidson (1980), les firmes tireraient profit des liens 
culturels, puisque la demande pour les produits et services sera plus grande dans 
des pays ayant des goûts et des nécessités de marché similaires. Encore selon 
l´auteur, la firme se bénéficiera d´économies d´échelle par la possibilité d´employer 
ses stratégies de prix et distribution déjà usuelles, design du produit, emballage, 
marketing et ressources humaines. D´autre part, selon Stein et Daude (2001), 
l´existence d´une langue en commun diminue divers coûts de transaction, tels que 
les coûts d´entrainement personnel, négociation avec les fournisseurs, campagnes 
de marketing et relation avec la matrice de l´ Entreprise Multinationale. Il est 
important de noter que la diminution des coûts doit être encore plus grande en cas d´ 
existence d´autres affinités culturelles. Quelques études qui ont développé cette 
partie de la théorie sont celles de Davidson (1980) et Caves (1996). D´autres auteurs 
comme Zukin et Dimaggio (1990), soulignent que bien que l´avantage principal de la 
liaison bilatérale soit la réduction des coûts de transaction, la plus grande proximité 
des agents économiques dans les deux pays devrait influencer positivement toutes 
les étapes de l´activité de la firme. 
   
 
2.3.2 Corruption et governance 
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 La littérature est unanime à affirmer qu´une ambiance stable est favorable aux 
investissements privés. Comme l´affirme le rapport De la Banque Mondiale (BIRD, 
2004), règlement excessif, corruption ou instabilité politique peuvent décourager les 
investisseurs étrangers, tandis que le respect de la loi, un gouvernement qui 
respecte ses engagements peuvent les encourager. Les institutions jouent un rôle 
prépondérant dans le développement de ce type d´ambiance. Elles ont le pouvoir 
d´augmenter significativement la prévisibité des normes et des règles qui régissent 
les négoces des firmes. Pour l´investisseur étranger, des règles imprévisibles 
peuvent devenir beaucoup plus coûteuses que les impôts, par exemple, comme 
serait le cas de la corruption. Pour Wei (1997), la corruption serait un impôt si elle 
était prévisible, mais elle finit par être plus taxative justement à cause de son 
imprévisibilité. De la même façon, la régulation, quand elle est excessive, tend à être 
inespérée et ad hoc. 
 De cette manière, on peut conclure qu´une structure de gouvernement 
démocratique, participative et transparente et l´augmentation conséquente dans la 
prévisibilité de l´ambiance de négoces contribuent à l´entrée de capitaux étrangers, 
surtout ceux qui sont soumis à un haut niveau d´irréversibilité, comme dans le cas 
d´investissement direct externe. 
 
 
 
 
2.3.3 Niveau éducationnel, développement humain et sécurité sociale 
 
 Les firmes, en particulier multinationales dans des pays en voie de 
développement, peuvent fonder leurs décisions d´investissement sur la disponibilité 
de travailleurs qualifiés. En plus de réduire les frais d´entrainement, ce qui serait fait 
en grande partie dans la firme, un marché avec des travailleurs qualifiés est associé, 
en général, à de hauts indices de concentration industrielle, et tend à produire des 
externalités positives. Le niveau éducationnel est également important dans 
l´attraction de l´IDE car il détermine le type d´investissement d´entrée. Selon le 
rapport de la Banque Mondiale (BIRD, 2004), des pays ayant une basse qualification 
de la main d´oeuvre et de bas salaires tendent à attirer des investissements qui 
visent à obtenir des avantages compétitifs à partir d´une réduction de ses coûts de 
production. De manière symétrique, une ambiance avec une main d´oeuvre plus 
qualifiée tend à attirer des projets qui soient plus intensifs en capital et technologie. 
Parmi les deux possibilités, l´ambiance plus qualifiée semble être plus favorable à 
l´investissement. Selon Nonnenberg et Mendonça (2004), le degré de scolarité est 
une variable positive et hautement significative pour les flux d´IDE. Les auteurs 
concluent qu´ une grande partie des investissements est destinée aux activités 
intensives en capital et qu´une augmentation du degré de scolarité peut être une 
politique d´induction de ces investissements. En outre, les externalités positives 
créées par la diffusion de la connaissance amenée par les entreprises 
multinationales et par la qualité de leurs produits et entrainement tendent à être plus 
grandes dans des industries plus avancées. 
 La nature de l´IDE reçu et, par conséquent, le niveau éducationnel, finissent 
par agir sur les  effets de cet investissement dans la croissance de l´économie. 
Comme l´affirme Lipsey (2000), même l´effet de l´IDE sur la croissance étant positif, 
il dépend fortement du niveau de scolarité du pays récepteur. De plus, selon Mello 
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(1999), les différents effets sur le produit sont résultats de l´ intensité des flux de 
capital et de transférence de technologie. 
 De manière plus générale, le niveau de développement humain aussi est 
consideré comme un facteur significatif pour la localisation de l´investissement de la 
part des firmes. L´hypothèse peut être confirmée par le fait qu´une amélioration du 
modèle de développement humain influence positivement dans la qualité de la main 
d´oeuvre, dans la prévisibilité du cadre social et dans la propre qualité de vie des 
employés de l´entreprise multinationale. Considérant la quéstion de la qualité de vie, 
surtout dans les pays en voie de développement, des aspects liés à la sécurité, 
démocratie et stabilité sociale ont été soulignés. Comme l´affirment Stein et Daude 
(2001), instabilité sociale, violence et crime affectent la décision de localisation de 
l´IDE.  
 
3. Analyse Empirique des déterminants de l´Investissement Direct Externe 
 
 Dans cette séction on discute, d´abord, l´évidence de la distribution du stock 
d´IDE par régions du Brésil et, ensuite, on constitue et on détermine un modèle 
économétrique – basé sur des données de recherche de champ – pour évaluer 
l´importance des variables microeconomiques et institutionnels dans la décision 
d´investir des entreprises multinationales. 
 
3.1 Investissement Direct Externe par Régions au Brésil 
 
 L´évidence de stratification interne de l´IDE par régions au Brésil est limitée à 
celle obtenue par le Recensement de Capitaux Etrangers réalisé tous les cinq ans 
par la Banque Centrale. Les valeurs de stock d´IDE et du niveau d´emplois produits 
par les entreprises multinationales au Brésil dans les années 1995 et 2000 se 
trouvent dans tableau 1. En termes de définition, on doit noter qu´à partir de l´an 
2000, on a institué l´obligation de réponses aux institutions réceptrices 
d´investissement étranger avec la participation directe ou indirecte de non-résidents 
dans son capital social de, au moins, 10% des actions ou quotas avec droit de vote 
ou 20% de participation directe ou indirecte au capital total. Ce pourcentage 
minimum de participation, en plus d´être consistant avec la définition du FMI pour les 
investissements directs externes, implique une possible relation de moyen ou long 
terme entre l´investisseur et l´institution réceptrice.  
 L´analyse des données montre que la région sud-est, qui possède une 
tranche majoritaire du capital investit, a diminué sa participation de plus d´un point de 
pourcentage, tandis que la région sud a augmenté d´environ 1,8 point de 
pourcentage. Une situation pareille a eu lieu avec la moyenne annuelle du niveau 
d´emplois. Dans ce cas, la participation de la région sud-est au total est réduite d´un 
point de pourcentage, tandis que celle de la région sud a eu une augmentation de 
trois points. Malgré la chute de la participation du sud-est et d´autres régions, on doit 
préciser que les valeurs absolues ont augmenté dans toutes les régions, dans le cas 
du capital, et avec tout juste une exception, pour la moyenne d´employés. 
 
 
 
 
 



 

11 

 
Tableau 1: Valeur du Capital Consolidé et Emplois par Région Géographique 
au Brésil, 1995 et 2000. 
 Capital de non résidents 

(R$ 1000) 
Emplois (Moyenne annuelle) 

Région 
1995 % 2000 % 1995 % 2000 % 

Nord 817.594 2,0% 3.072.838 1,5% 27.995 2,1% 38.100 2,2% 
Nord-Est 1.573.97

2 
3,9% 6.231.947 3,1% 101.89

3 
7,5% 82.381 4,8% 

Centre-
Ouest 

211.957 0,5% 2.549.229 1,3% 11.130 0,8% 21943 1,3% 

Sud-Est 35.674.0
74 

88,0
% 

174.659.4
80 

86,7% 1.082.2
48 

80,0
% 

1.350.
493 

79,0%

Sud 2.221.04
1 

5,5% 14.721.33
7 

7,3% 129.30
5 

9,6% 215.61
5 

12,6%

Exterieur c 50.356 0,1% 199.740 0,1% 0 0,0% 1.023 0,1% 
Total 40.548.9

94 
100,0
% 

201.434.5
71 

100,0
% 

1.352.5
71 

100,0
% 

1.709.
555 

100,0
% 

Source: Bacen/Decec (Département de Capitaux Etrangers et Change) 
Notas: a Donnés soumises à révision; b Selon la localisation de la plus grande 
parcelle de l´immobilisé du déclarant; c  La grande parcelle de l´ immobilisé du 
déclarant est localisée à l´extérieur. 
 
 Une autre région qui a eu une croissance des deux indicateurs abordés a été 
le centre-ouest. Bien que sa participation ait pratiquement doublé dans les deux cas, 
ce résultat est fortement influencé par la présence réduite d´entreprises 
multinationales dans la région en 1995. De cette façon, considérant les variations de 
participation de chaque région dans le stock d´IDE, on peut affirmer qu´il y a eu une 
réorientation d´une partie des flux de nouveaux IDE du sud-est vers la région sud. 
On argumente, dans cette étude, que ce processus de re-localisation de l´IDE est 
fortement influencé par des facteurs microeconomiques et institutionnaux présents 
dans la région sud du pays. 
 
3.2 L´estimation de la fonction Investissement Direct Externe 
 
 L´analyse empirique des principaux déterminants de l´investissement 
d´entreprises multinationales dans la Région Sud du Brésil est basée sur une 
recherche de champ, à travers des entretiens réalisés dans 26 entreprises, 
localisées dans trois principales zones: la région métropolitaine de Curitiba (Etat de 
Paraná), la région métropolitaine de Porto Alegre (Etat de Rio Grande do Sul) et la 
région nord/nord-est de l´Etat de Santa Catarina. Le choix des entreprises a été basé 
sur la représentativité géographique – ces régions representent trois pôles industriels 
importants – et sur la disposition de l´entreprise à participer de la recherche. Toutes 
les entreprises contactées sont du secteur industriel. 
 Un résultat préliminaire de l´étude concerne les caractéristiques des EMNs 
mises à l´épreuve. En ce qui concerne la taille des entreprises, selon le critère de 
nombre d´employés. L´ échantillon des entreprises de l´ étude présente une 
distribution relativement homogène, se distinguant avec la plus grande participation, 
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le segment d´entreprises de moyenne taille. Quant à l´origine du capital des EMNs 
mises à l´épreuve, les principaux pays sont les EUA et l´Allemagne. Outre ceux-ci, 
l´Italie, la France et l´Espagne ont été signalés. Il est intéressant de noter que, parmi 
ces cinq pays, à peine les EUA appartiennent à un groupe culturel différent de ceux 
qui ont eu une participation dans la colonisation de la région Sud du pays. Quant à la 
destination des ventes, les entreprises multinationales enquêtées visent en 
prédominance le marché interne. A peine une petite tranche, de 13%, a exporté plus 
que la moitié de sa production. Cette focalisation sur le marché domestique soutient 
l´hypothèse que la stratégie prédominante de l´IDE dans la région est du type 
"market seeking". Le pouvoir d´achat élevé de la région et la proximité de grands 
centres consommateurs (sud-est) fournissent des avantages comparatifs à la région 
sud dans l´attraction d´IDE. 
 Outre les résultats décrits ci – dessus, les données obtenues dans la 
recherche de champ permettent que soient estimés les principaux facteurs associés 
à la croissance de l´IDE des multinationales de la Région Sud. L´analyse 
économétrique est basée sur une étude cross-section pour les 26 entreprises 
multinationales du secteur industriel. 
 En termes mathématiques on peut spécifier la fonction suivante pour 
l´Investissement Direct Externe:  
 

ii

iii

iiiii

erroAlca
MercdSindQualMdodSalTrans

InsElevIDHFontEnConIndIncFisIDE

++
++++++
++++++=

11

109876

543210

ReRe
β

βββββ
ββββββ

 

 
 Où,  

(i) IDE – Taux de croissance moyenne de l´investissement de l´entreprise 
entre 2002 et 2004 e prévisions pour les années postérieures ; 

(ii) IncFis – Importance des encouragements fiscaux (e.g., exonération 
tributaire) et subsides accordés; 

(iii) ConInd – Importance de la concentration industrielle de la région et de la 
proximité d´autres entreprises dans la même chaine productive; 

(iv) FontEn – Importance de l´accès à des sources énergétiques et de bas 
coût d´énergie; 

(v) ElevIDH – Importance du niveau élevé de développement humain et 
éducationnel; 

(vi) Ins – Importance des institutions d´appui à l´industrie; 
(vii) Trans – Importance de la qualité du transport et de la proximité de 

marchés consommateurs; 
(viii) SalRed – Importance de coûts salariaux réduits; 
(ix) QualMdo – Importance de la qualité de main d´oeuvre locale; 
(x) RedSind – Importance du degré réduit de sindicalisation; 
(xi) Merc – Importance de l´accord du Mercosur; 
(xii) Alca – Importance de l´accord de l´ALCA (Accord de Livre Commérce des 

Amériques). 
 
 L´équation ci-dessus a été estimée par des minimums carrés ordinaires. Les 
résultats d´ éstimation du modéle sont rapportées sur le tableau 2. Dans la première 
tentative, sont utilisées toutes les variables indépendantes. Dans la seconde 



 

13 

tentative, on a exclut les variables non significatives et qui présentent un signal 
contraire aux hipothéses; et la tentative finale, en deux versions (la dernière avec 
correction pour hétérocedasticité) où sont gardées à peine les variables 
statistiquement significatives. Notez que le test de heterocedasticité de White 
appliqué à l´équation finale indique que l´on ne peut pas accepter l´hypothèse nulle 
selon laquelle la variance d´erreur soit constante tout au long de l´épreuve. Donc, 
l´équation pour l´IDE a été re-estimée calculant la source consistante de covariance 
de l´erreur (second critère de White). 
 L´interprétation des résultats est la suivante. Le coefficient estimé pour la 
variante "encouragements fiscaux" n´a pas été significatif. Cela indique que les 
entreprises multinationales répondantes n´ont pas accordé de l´importance au 
facteur subsides pour choisir la localisation de ses investissements. Egalement on a 
estimé comme étant assez non significatifs les coefficients associés aux variables 
"institutions d´ appui" et "qualité de transport et proximité de marchés 
consommateurs". Encore entre les variables sans importance statistique  se trouvent 
celles qui identifient l´expérience et les perspectives d´intégration régionale du pays. 
C´est-à-dire , l´influence du Mercosur et de l´ALCA n´a pas été statistiquement 
importante pour le choix de la localisation de l´entreprise. Les variables relatives à 
l´accès  et coût de l´énergie et à la qualification de la main d´oeuvre locale ont été 
estimées avec le signal attendu, mais non significatives dans la tentative finale. 
 Les variables estimées comme étant statistiquement significatives (au niveau 
de 5%) sont l´impact de la concentration industrielle, l´ indice élevé de 
développement humain (IDH) et de bas salaires. Dans le premier cas, un taux élevé 
d´investissement des multinationales est directement associé à la grande importance 
attribuée au niveau de concentration industrielle et à la proximité avec d´autres 
entreprises de la chaine productive. Pour la seconde variable, le résultat indique que 
l´investissement est positivement influencé par un niveau élevé de développement 
régional. On doit observer que la variable IDH capture directement des questions de 
conditions d´éducation, santé et revenu moyen, mais aussi elle a une forte 
corrélation avec d´autres variables liées, par exemple, à l´infrastructure et au modèle 
de consommation. Enfin, pour la troisième variable, on a estimé une relation inverse 
entre le taux d´investissement des multinationales et l´importance d´un coût salarial 
réduit. Ce résultat apparemment contradictoire à l´attendu indique, en fait, que les 
entreprises qui ont essayé des taux élevés d´investissement attribuent peu 
d´importance à un bas salaire comme facteur d´attraction et d´expansion d´IDE. 
 
Tabeleau 2 – Estimation du modèle des déterminants de l´IDE 
 
Variables 
indépendantes 

1° Tentative 2° Tentative  3° Tentative Tentative 
Finale 
(Corrigée) 

Constante -41,16 -43,058 -42,045 -42,045 
 (-1,63) (-2,55) (-3,33) (-2,51) 
IncFis -0,045    
 (-0,012)    
ConInd 6,012 5,73 8,18 8,18 
 (1,26) (1,708) (3,93) (2,65) 
FontEn 3,23 3,54   
 (0,53) (1,25)   
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ElevIDH 8,060 8,48 13,041 13,041 
 (1,28) (1,902) (4,93) (3,74) 
Ins -1,86    
 (-0,301)    
Trans -2,27    
 (-0,43)    
Sal Red -6,16 -7,91 -7,61 -7,61 
 (-0,702) (-2,55) (-2,21) (-2,41) 
QualMDO 6,25 4,58   
 (0,97) (1,12)   
Merc -0,35    
 (-0,103)    
Alça -0,92    
 (-0,13)    
R2 0,589 0,559 0,478 0,478 
Estatística-F 1,17 3,80 5,19 5,19 
Teste de 
White1 

- - 10,34 - 

1 Le test de hétérocedasticité de White est donné par nR2, où n est le nombre 
d´unités dans l´épreuve (dans le cas égal à 26 entreprises). Le test présente une 
distribution "q" au carré avec un degré de liberté égal au nombre de regresseurs 
dans l´équation auxiliaire (dans le cas, incluant des termes quadratiques, égal à 6) 
 
 
4. Conclusion 
 
 Cette étude a eu comme objectif d´évaluer l´importance de facteurs 
microéconomiques et institutionnels dans le cadre régional d´investissement direct 
externe (IDE), considérant le cas du sud du Brésil. L´analyse théorique fait un rapide 
compte-rendu de l´abordage traditionnel de l´IDE, mais focalise surtout sur des 
déterminants non conventionnels. En ce qui concerne ce dernier abordage, la 
révision théorique indique l´importance des variables comme identité culturelle et 
linguistique et des niveaux compatibles d´éducation et sécurité dans le pays 
récepteur pour la décision d´investir , ainsi que le rôle de clusters et du niveau de 
développement dans la définition de la stratégie d´investissement de petites et 
moyennes entreprises multinationales. 
 En termes d´analyse économétrique, les résultats indiquent que l´IDE est 
directement associé à un haut niveau d´indice de développement humain (IDH), à un 
haut degré de concentration industrielle et à la qualité de la main-d´oeuvre, plutôt qu´ 
aux bas salaires. Dans ce sens, un modèle élevé de développement fournit une 
ambiance propice à l´investissement d´EMN, surtout d´entreprises de petite et 
moyenne importance, pour des raisons qui vont du niveau éducationnel et 
d´infrastructure (santé, éducation et transport) aux questions de sécurité et 
corruption. Une haute concentration de l´industrie indique la possibilité de 
coopération avec les fournisseurs et consommateurs, ainsi que d´autres formes 
d´externalités (comme l´accès aux progrès technologiques). 
            Basé sur l´examen des déterminants régionaux et institutionnels de l´IDE de 
petites et moyennes entreprises, quelles sont les implications pour les politiques 
locales de développement? Au début, il est important d´observer qu´une analyse 
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consistante des politiques locales de développement devra se faire basée sur 
l´évaluation du rôle de l´économie et des agents locaux dans le réseau d´économie 
globale. 
           D´autre part, l´analyse des déterminants de l´IDE a démontré l´importance des 
facteurs systémiques et institutionnels dans les stratégies d´investissements de 
petites et moyennes entreprises multinationales. Ces mêmes facteurs  
représenteront des éléments critiques pour le succès de politiques de 
développement  régional. De telles politiques doivent être formulées ayant pour base 
l'axe continu d'interactions entre l'économie locale et l´économie globale. 
           Dans ce sens, quelques éléments que nous considérons importants dans la 
discussion des politiques de développement de ce contexte doivent être mis en 
relief: 
a) Le rôle de l'IDE dans le développement local est crucial dans la mesure où il 
représente pour les régions des opportunités de création de mécanismes d' insertion 
dans l'économie globale. En plus, ces investissements résultent, souvent, en 
processus de transférence de technologie, de création de nouveaux emplois et de 
formation de nouvelles opportunités d'investissement, surtout, les greenfield 
investments. 
b) Plus grand est le degré et le potentiel d'intégration des clusters dans l'économie 
globale, plus grandes sont les opportunités d' augmenter le niveau de compétitivité 
régionale, c'est-à-dire d'attirer des investissements et de fortifier la structure 
exportatrice de leurs économies. 
c) Dans ce sens, une politique d'attraction de l'IDE devra se baser, moins sur des 
politiques d'encouragements fiscaux, et plus orientée vers la création d' un milieu 
propice au développement . Ce milieu devra se former dans un système de 
stimulation à l' amélioration des conditions d'intégration locale, au moyen de 
politiques de clustering visant fortifier la stratégie de recherche d' efficience 
collective. D'autre part, le milieu de développement devra gagner en soutien dans la 
mesure où il occasionne des fondements institutionnels  qui garantissent un 
gouvernement local efficace et une infrastructure solide pour atteindre les buts 
locaux de développement. 
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